
Partageons notre expérience … de Covid 19 
 

Comme tous, la pandémie nous a touchés à l’improviste. Il a fallu entrer en « confinement » et 

prendre les dispositions en urgence d’un jour à l’autre pour organiser le travail en fromagerie, le magasin à 

fermer et les produits périssables à ventiler. Télétravail, chômages partiels, équipes sur place pour cause 

alimentaire, attestations de circulation … finalement tout cela a été mis en place efficacement et sans trop 

de difficultés en bonne coopération avec l’équipe de nos employés.  

 

 Les travaux de l’hôtellerie de réaménagement commencés en février se sont assez vite interrompus 

eux aussi. Etant fermée depuis janvier, cela réglait déjà la difficulté de l’accueil durant cette période.  Il restait 

à déclarer l’église en régime de célébration privée, fermer le portail et les moines aller au désert.  

 

 Pas de malades à déplorer, sinon un frère, l’infirmier, inquiété par des symptômes qui pouvaient faire 

penser à l’ennemi covid. Bien que testé négatif, avec une toux persistante, il a dû rester confiné en chambre 

par précaution.  

 

La vie commune, les activités courantes, Le beau temps, les espaces verts, la vie ordinaire a continué 

simplement, sans modification notable dans les lieux communs sinon quelques gestes de précautions, dans 

un climat privilégié par le calme et une solitude propice au recueillement. Peu de sorties, munis des 

attestations de rigueur. Un ennui pour 2 frères retenus l’un ici, devant retourner à Madagascar et un autre 

inversement encore bloqué faute de vols pour rentrer de Madagascar… par contre les frontières Schengen 

se sont ouvertes « miraculeusement » avant l’heure pour un novice venant d’Engelszell arrivé sur la journée 

fin mai ! 

 

Ce sont surtout les offices liturgiques qui ont été modifiés sans participation des fidèles, aujourd’hui 

encore limitée surtout le dimanche. Nous avons simplifié les célébrations de la Semaine Sainte et cela restera 

profitable pour l’avenir ; sauf un grand Feu pascal, le seul, sans doute, à déchirer la nuit dans le diocèse !...  

 

Célébrer fidèlement, comme toujours ainsi la liturgie des Heures sans assemblée visible a permis de ressentir 

que nous n’y étions pas seuls, mais prendre conscience que nous célébrions la prière de l’Eglise, unis à tous, 

pour tous, avec tous : « Eglise qui chante ».  En lien plus concret avec toutes les personnes plus durement 

affectées par la pandémie, après le chant du Salve, nous disions en communauté l’une ou l’autre des prières 

soit du Pape François, de notre Evêque, de St Benoit, suivi de 5 minutes de prière silencieuse avant l’Angelus.   

 

 Avec le dé-confinement, les activités ont repris normalement aussi bien en fromagerie qu’au magasin 

de manières satisfaisantes.  L’hôtellerie ne rouvrira probablement que fin octobre, si bien qu’il n’y a pas à 

gérer les questions d’accueil pour l’instant et les locaux répondront mieux aux normes demandées.  A l’église 

en respectant les distanciations demandées, 50 places sont disponibles seulement en semaine.  

 

  La vie reprend son cours normal sans trop penser au Corona virus ; à vrai dire, on n’a très peu senti 

sa menace, ni été perturbé dans le déroulement quotidien. Le temps de confinement a été vécu très 

heureusement comme bienfaisant et en fin de compte n’a pas suscité de prise de conscience particulière ni 

n’a eu de conséquences notables sur la vie de communauté. Avec un novice, nous attendons 2 stagiaires 

pour 3 et 1 mois, un frémissement de vie nouvelle … 
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Ce fut au moins l’occasion de vivre avec plus d’intensité et de redécouvrir la grâce et les bienfaits de s’établir 

dans la présence du Seigneur, d’apprécier la distanciation physique dans les rapports avec l’extérieur, la 

solitude et le calme, la clôture et les sorties limitées qui ne sont pas toujours indispensables, la bien-être 

d’habiter tous ensemble en frères la Maison du Seigneur. Et que cela suffit !...  

  

  


